
leeilleurLe journal des jeunes de la 
Famille Marie-Jeunesse

Au cœur de la Nouvelle Évangélisation

► Dossier : J'ai vu le Seigneur!
► MJ hors-les-murs…
► Île de la Réunion – Concile des Jeunes 

N
° 1

03
  A

vr
il 

– 
Ju

in
  2

01
7 

  

AppelésNouvelleà une vie



La prochaine édition est prévue pour mai 2017. Ton 
article (maximum 500 mots) est le bienvenu!

Le Veilleur est le journal de la Famille 
Marie-Jeunesse. Il est publié tous les 
trois mois. Ce périodique se veut un 
moyen de répandre la Bonne Nouvelle 
par les bonnes nouvelles que les jeunes 
de Marie-Jeunesse désirent partager.

Au cœur de la
Nouvelle Évangélisation!

leeilleur
Les groupes‚ classes ou 

mouvements de jeunes désirant 

vivre une expérience de foi  

au sein de la communauté  

sont les bienvenus!Invitation 

spéciale

En tout temps

C'est possible…  

Contactez-nous!
www.marie-jeunesse.org

ISSN 1916-8918

Notez qu’il n’y aura pas, au Canada, de Concile des Jeunes cette année.

Cette année, rejoins-nous 
pour participer à la Montée 
Jeunesse! Ce rassemblement 
d’Église sera l’occasion 
d’approfondir et de vivre 
activement ta foi avec 
d’autres jeunes. On t’attend!

Sherbrooke, Qc
19 au 21 mai

Rassemblement

pour les 18-35 ans

m o n t e e j e u n e s s e . c a

Montée Jeunesse 2017
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Vie missionnaire - Belgique

Drinnggg! Sonnerie du réveil oblige, il 
faut se lever! Te voici debout, prêt à 
commencer ta journée. Tu entames ta 
routine habituelle, quand tout à coup 
une voix à la radio retentit et te rappelle 
qu’on est dimanche… Il n’y a pas 
d’école ni de travail aujourd’hui. Voici 
que la nouvelle provoque un élan 
d’enthousiasme. Soudainement, un 
nouvel horizon s’ouvre devant toi et la 
journée devient toute neuve, pleine de 
possibilités insoupçonnées.

Voilà un peu l’effet d’une bonne nouvelle 
inattendue. Il faut d’abord entendre 
l’annonce. Puis, vient le moment de 
réjouissance, de changer ses priorités, de 
réagir. Et enfin, on peut envisager l’avenir 
d’une façon neuve… Il y a plusieurs 

genres de nouvelles. Je pense spontanément aux bulletins 
télévisés ou aux journaux diffusant les événements du jour. Il y 
a aussi celles qui touchent nos proches ou qui nous rejoignent 
personnellement. Il peut s’agir d’un résultat scolaire ou de santé, 
d’un courriel, d’une réponse attendue, etc. Parfois, la nouvelle a 
un impact réel et durable dans nos vies.

Or, voici que surgit jusqu’à nous une nouvelle parcourant les 
siècles, relayée au fil du temps par d’innombrables prophètes, 
saints et inconnus de l’histoire, tous porteurs d’un même 
message : le Christ, vrai homme et vrai Dieu, après avoir connu 
la mort, est ressuscité le troisième jour et s’est montré à ses 
disciples : “J’étais mort, et me voilà vivant pour les siècles des 
siècles.” (Ap 1, 18)

Cette nouvelle est d’une importance autrement plus grande 
que l’annonce d’une journée de repos! Le Christ éclaire notre 
vie présente et notre avenir. Il nous promet d’être présent 
à nos côtés. Plaçons-nous à l’écoute des jeunes qui, au fil des 
pages suivantes, désirent nous transmettre la joie qui naît de la 
rencontre avec Jésus!

Guillaume Tanguay, fmj
32 ans, originaire du Québec

"Homme et femme, il les créa"
C.-M. St-Ange .......................................... 20

Forum vocationnel - Canada

Notre famille : œuvre de sa miséricorde 
S. et N. Payet............ .............................. 21

Passeurs d’un héritage

 Famille
Marie-Jeunesse Le Veilleur no 103, Avril – Juin 2017 3



v

Marie-JeunesseFamille

vidéos
photos

informations

" Pour la Beauté et la Joie de Dieu, 

vivre tout l'Évangile avec Marie, 

dans l'unité, la fraternité  

et la charité joyeuse."

(Charisme de la FMJ)

La Famille Marie-Jeunesse…
Une communauté nouvelle 

dans l’Église catholique, une 
famille spirituelle et une École 

Internationale d’Évangélisation. 
À l’intérieur d’une spiritualité 
mariale et eucharistique, elle 
rassemble des consacrés, des 

prêtres, des jeunes et des 
familles (couples membres 

externes) autour d’un même 
idéal : vivre l ’Évangile à la 

manière de Marie. Ensemble, à 
travers la vie communautaire, ils 
cherchent à vivre leur quotidien 
pour la Beauté et la Joie de Dieu.

Qui sommes-nous?

Dans l’élan missionnaire de 
la Nouvelle Évangélisation, la 
Famille Marie-Jeunesse œuvre 
principalement à l’accueil et à 
l’évangélisation des jeunes par les 
jeunes et se rend disponible pour 
répondre aux besoins de l’Église. 
En tout temps, les auberges de 
Marie‑Jeunesse sont des lieux 
d’accueil pour les jeunes (15-30 ans) 
qui veulent partager leur foi avec 
d’autres jeunes dans un esprit de 
fraternité.
Ainsi, prière et partage, formation 
et mission, musique, théâtre, 
sport, etc., tout est prétexte pour 
apprendre à aimer!

Choisir l’école de Marie, c’est ponctuer chaque journée de moments 
de prière et de rencontres avec le Seigneur. La méditation du chapelet, 
l’eucharistie et l’adoration quotidiennes deviennent ainsi un chemin 
privilégié pour vivre en relation d’amitié avec Jésus et le reconnaître 
dans nos frères. Prier, c’est accepter de donner du temps à Dieu pour se 
recevoir de lui; aimer et se laisser aimer.

marie-jeunesse.org
Découvrez-nous sur :

Une vie missionnaireUne vie  contemplative



Au matin de Pâques, encore bouleversée par la mort 
de Jésus, Marie-Madeleine se rend au tombeau. En 
arrivant, quelle n’est pas sa surprise de le trouver vide! 
Cela ne suffisait-il pas qu’on ait crucifié son maître, 
fallait-il encore qu’on enlève son corps?

Tout à coup, une voix se fait entendre : “Femme, 
pourquoi pleures-tu? Qui cherches-tu?” (Jn 20, 15) Elle 
ne le reconnaît pas, le prend pour le jardinier, jusqu’au 
moment où il prononce son nom : “Marie!” Celui‑ci 
résonne comme un écho au fond de son cœur, elle 
reconnaît la voix du maître! Il est là. Celui qu’elle pensait 
avoir perdu à tout jamais est là, vivant, sous ses yeux. 
À peine a-t-elle le temps de savourer ce moment que 
déjà elle est envoyée en mission. Ne pouvant contenir 
la joie qui l’habite, elle court à la rencontre des disciples 
et s’écrie : “J’ai vu le Seigneur!” (Jn 20, 18)

Pourquoi la mission? Parce que, à nous comme à saint Paul ‘a été confiée cette 
grâce-là, d’annoncer aux païens l’insondable richesse du Christ’ (Ep 3, 8). La 
nouveauté de la vie en lui est la Bonne Nouvelle pour l’homme de tous les temps : 
tous les hommes y sont appelés et destinés. Tous la recherchent effectivement, 
même si c’est parfois de manière confuse, et tous ont le droit de connaître la 
valeur de ce don et d’y accéder. L’Église, et en elle tout chrétien, ne peut cacher ni 

garder pour elle cette nouveauté et cette richesse, reçues de la bonté divine pour 
être communiquées à tous les hommes.

Saint Jean-Paul II”
“

Nous sommes tous invités à faire une rencontre 
similaire. Parfois, encore bouleversés par une épreuve, 
nous nous retrouvons en larmes face à un tombeau vide. 
Dieu semble si loin, peut-être même nous semble‑t-il 
absent. De nombreuses voix se font entendre dans notre 
cœur, et nous avons du mal à y distinguer la voix du 
maître, jusqu’à ce qu’il prononce notre nom. La joie de 
la rencontre avec Jésus vivant s’empare alors de nous, 
elle déborde et nous n’avons d’autre choix que de courir 
l’annoncer à nos frères et sœurs : “J’ai vu le Seigneur !”

Eulalie Hibon
22 ans, originaire de l’Île de la Réunion

- La joie de la rencontre -
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Je viens d’une famille catholique 
non pratiquante. Pour moi, parler 
de Dieu, ou encore de Marie, était 
très rare. Je ressentais toujours un 
vide à l’intérieur de moi, que je 
ne réussissais jamais à combler…

En octobre dernier, je suis 
venue passer une fin de semaine 
à Marie-Jeunesse, suite à 
l’invitation d’une amie. Quand 
je suis arrivée le vendredi soir, 
elle m’a proposé de faire une 
heure d’adoration à la chapelle. 
J’aime beaucoup les nouvelles 
expériences, donc j’ai accepté. J’ai habituellement de la 
facilité à mettre des mots sur ce que je ressens, mais 
cette première rencontre avec Dieu est indescriptible.

Je suis repartie chez moi avec beaucoup de 
questionnements. En revenant pour la retraite de 
Noël, j’ai réalisé que je voulais approfondir ma 
foi et en apprendre davantage au sujet de Dieu.

Depuis, j’ai changé mon vocabulaire et une joie 
intense m’habite! La Famille Marie-Jeunesse m’aide 
beaucoup dans mon cheminement. Je ne remercierai 
jamais assez le Seigneur d’avoir comblé ce vide 
qui m’habitait, par son amour, mais aussi à travers 
l’amour de la communauté. Chaque jour, avec son 
aide, j’essaie de devenir une meilleure personne 
en transmettant cet amour aux gens que je côtoie.

Amélie Camirand
19 ans, Québec
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- Indescriptible ! -

- Une renaissance ! -
Marie-Jeunesse, ce nom me faisait fuir au début. 
Un ami m’avait un jour proposé d’y faire un tour, 
mais avec mon quotidien de fête, de vagabondage, 
d’alcool et de drogue, cela ne m’intéressait pas.

Finalement, alors que j’étais au 
fond du trou, je me suis dit que je 
n’avais rien à perdre. Arrivé à la 
communauté, je ne sais pas ce qu’il 
s’est passé, mes préjugés se sont 
estompés! J’ai vu l’amour dans les 
yeux des religieux et j’ai vraiment 
senti que j’étais à ma place. C’était 
comme un appel au fond de moi.

J’ai fréquenté cette nouvelle famille 
de plus en plus et j’y ai rencontré 
le Seigneur. Je me suis rendu 
compte qu’il était là, dans mon 

cœur. J’ai senti un souffle de vie balayer la plupart de 
mes noirceurs intérieures, comme s’il faisait de la place 
pour demeurer en moi… Depuis, grâce au Seigneur et à 
l’accompagnement des communautaires, mon cœur se 
renouvelle de jour en jour. Je reprends confiance en moi, 
je commence à m’aimer, j’ai arrêté tout ce qui pouvait 
me détruire et je retrouve mon cœur d’enfant de Dieu!

Le Seigneur est venu me visiter dans ma pauvreté. J’ai 
encore beaucoup de travail à faire, mais maintenant 
je sais que je veux devenir un homme droit!

Chris Gigan
23 ans, Île de la Réunion

Saint Jean-Paul II

N’attendez pas d’être adultes 
pour devenir un saint. Soyez les 
sentinelles du matin de Pâques.”“

“
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J’étais une jeune renfermée 
sur elle-même, pessimiste, 
révoltée contre le monde et la 
société. Je voulais vivre dans 
mon imaginaire et m’isoler, 
car j’étais déçue de ce que la 
vie pouvait m’offrir. Jusqu’au 
jour où, lors d’une Montée 
Pascale, j’ai rencontré Jésus… 

Il a cloué mon péché sur la croix 
et m’a plongée dans sa mort pour 
que, trois jours après, avec lui 
je ressuscite! Quand je me suis 
réveillée le troisième jour, au 

lundi de Pâques, je n’étais plus l’Annabelle que j’étais. 
Comme l’aveugle recouvrant la vue, je découvrais la 
vie avec de nouvelles couleurs, je voyais tout sous un 
nouvel angle. Je goûtais à une joie profonde et à une 
paix intérieure. Le monde était beau… La vie était belle!

Certains péchés que je faisais, je les ai arrêtés du jour 
au lendemain sans difficulté, car cela n’avait plus de 
sens dans mon cœur de les faire. Jésus a transformé 
ma vie, il lui a donné un sens. Il a déposé en moi un 
idéal. Avec lui, j’ose croire que vivre mon idéal est 
possible. Il m’assure que quoiqu’il arrive tout ira pour le 
mieux, car il m’aime et il a un plan d’amour pour moi.

Annabelle Ménard
27 ans, Île de la Réunion

J’ai rencontré Dieu grâce à des 
personnes de foi qui m’ont fait 
découvrir sa parole. Un jour en 
effet, en lisant les psaumes, j’ai 
été frappé par la profondeur 
et la beauté des versets. 

Ensuite, j’ai dû me confronter 
à moi-même, à ce qui n’allait 
pas dans ma vie. J’ai écouté ce 
que le Seigneur me disait et à ce 
moment-là, j’ai été rempli d’une 
grande émotion. Je ressentais 
l’amour de Dieu, un amour 
miséricordieux et infiniment 
grand! J’étais bouleversé et je me suis mis à pleurer. 
Depuis, j’ai entamé mon initiation chrétienne en 
recevant le baptême à vingt-trois ans. Je me prépare 
maintenant au sacrement de la confirmation.

Terry Tetuanui
23 ans, Tahiti

- Découvrir la vie avec
de nouvelles couleurs -

- La puissance de sa parole -

Abbé Pierre-Hervé Grosjean

“

”

Voilà pourquoi nous pouvons et devons, au cœur 
même de nos larmes, murmurer ou crier, chanter 
ou proclamer ce cri de victoire : Alléluia! Ce chant 

fait trembler l’enfer : il rappelle au mal – malgré 
son apparente puissance encore aujourd’hui – qu’il 

a définitivement perdu. Notre chant de victoire 
nous fait entrevoir l’aube de ce matin de Pâques, 
qui vient éclairer toute notre vie de l’intérieur et 

lui donner son vrai sens.

Ta parole est la lumière 
de mes pas, la lampe 

de ma route.
Ps 119, 105

“
”
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- Le miracle du bonheur ! -
Il y a quelque temps, j’ai regardé par-dessus mon épaule et j’ai été saisie par la puissance 
de l’action de Dieu dans ma vie. Avant de le rencontrer, il y avait tellement de souffrance 
qui habitait mon cœur. Quel contraste avec aujourd’hui…

J’ai grandi dans une famille divisée, avec beaucoup de tensions. Déjà enfant, je me 
sentais blessée par la vie. Beaucoup de peurs et d’insécurités m’habitaient et je rêvais 
d’un monde meilleur.

Quand je suis entrée dans l’adolescence, le non-sens de ma vie s’est accentué. Malgré mes 
efforts pour lutter contre la dépression en optant pour l’optimisme, j’avais l’impression 
que la mort s’installait en moi lentement, mais sûrement. Les difficultés s’accentuaient. 
J’avais du mal à me faire des amies, je me faisais intimider à l’école, sans parler du climat 
tendu à la maison. Je voulais fuir la réalité, fuir la souffrance. Suite à des événements 
précis, j’ai voulu m’enlever la vie. Pour moi, elle ne valait pas la peine d’être vécue, juste 
le poids d’exister était trop lourd à porter! J’ai quitté l’adolescence en croyant m’en être 

finalement bien sortie. Mais l’enfant en moi n’existait plus. J’avais des objectifs, mais plus de rêves. Même si je 
ne voulais pas me l’avouer, j’étais profondément malheureuse. C’est à ce moment-là que j’ai rencontré la Famille 
Marie-Jeunesse.

Je me rappelle de moments où je ne mangeais presque plus parce que je n’avais plus d’appétit. Quand j’arrivais 
pour un week-end dans la communauté, l’appétit et le goût à la vie revenaient comme par magie. Les gens de mon 
entourage ont tout de suite vu la différence. Au fil des fréquentations, la vie jaillissait de plus en plus sur mon 
visage! À chaque fois, je revenais chez moi transformée et remplie de joie. Petit à petit, j’ai compris que le bonheur 
existait réellement puisque je l’avais rencontré… c’était Dieu lui-même! 

Depuis, la vie et le bonheur ne cessent de grandir en moi. Dans mes premières années en communauté, j’avais 
l’impression qu’il y avait une rupture entre mon passé et la joie à laquelle je goûtais au présent. Maintenant, je 
comprends que c’est le passage de Dieu. Pour moi, ce que je vis aujourd’hui, c’est un miracle : le miracle de Dieu 
qui a fait irruption dans ma vie!

Laetitia Delwiche, fmj
26 ans, originaire de Belgique

En mission à Québec

Petit à petit,
j’ai compris que le bonheur existait réellement
puisque je l’avais rencontré...

c’était Dieului-même!"

"
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- Ma vie a pris sens -
Né dans une famille où la foi 
n’avait pas de place, j’ai grandi 
sans connaître Jésus jusqu’à 
l’adolescence. Suite au décès 
d’une cousine, je me posais de 
nombreuses questions sur le sens de 
la vie. Je ne pouvais pas concevoir 
qu’il n’y avait rien après la mort.

Grâce à la providence du Seigneur 
et par certains événements 
familiaux, la foi a su faire son 
chemin dans mon cœur… C’était 
un jour ordinaire, j’étais dans 
ma chambre, apprenant par 

cœur quelques prières telles que le Notre Père et le Je 
vous salue Marie, quand j’ai été bouleversé par Jésus. 
J’ai senti son amour entrer dans mon cœur et je me 
suis mis à pleurer. En un instant, j’ai réalisé que Dieu 
existe, que Jésus est vivant et qu’il a besoin de moi.

Dès lors, j’ai commencé à aller à la messe tous les 
dimanches et j’ai cheminé en vue des sacrements 
du baptême et de la confirmation. Mon regard sur 
la vie a changé, j’ai compris qu’il y a une autre vie 
après la mort. J’ai reçu une joie immense dans mon 
cœur, ainsi que cette espérance en la vie éternelle! 

Rémi Mussard, fmj 
27 ans, Île de la Réunion

- Heureuse d’être élue -

“Je suis le cep, vous êtes les sarments. Celui 
qui demeure en moi et en qui je demeure 
porte beaucoup de fruits, car sans moi 
vous ne pouvez rien faire.” (Jn  15, 5)

Avant ma rencontre avec Jésus, j’avais 
du mal à m’accepter et à me sentir 
totalement joyeuse, ainsi qu’aimée de 
Dieu. Comme la majorité des jeunes, 
je me posais beaucoup de questions.

À Pâques l’an dernier, j’ai rencontré 
Jésus pour la première fois… J’ai 
goûté à sa miséricorde! Au moment 
du chemin de croix, j’ai été touchée 
par sa beauté et son amour. J’ai compris à ce moment-là que 
je le faisais souffrir à cause de mes choix. J’ai ensuite eu le 
désir et la confiance nécessaires pour m’en remettre à lui.

De là a découlé mon choix de vivre la chasteté avec Claude, mon 
mari. À l’époque, nous étions mariés civilement uniquement. 
Grâce à ce choix de la chasteté, le Seigneur est venu renouveler 
notre couple : nous sommes heureux et débordants de l’amour 
de Dieu! De plus, nous nous sommes enfin mariés à l’église.

Quelle joie de renaître et de vivre enfin dans le Christ au 
quotidien! Aujourd’hui, je peux dire à haute voix que 
je suis heureuse d’être élue parmi les enfants de Dieu. 
J’apprends à marcher et à demeurer avec le Seigneur.

Divine Kaneza
30 ans, Belgique
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Il y a quelques mois, suite à 
deux années passées à l’École 
d’Évangélisation, j’ai dû rentrer dans 
mon pays à cause d’un problème de 
santé. Ce retour chez moi n’a pas été 
facile. Mon environnement familial 
était contrastant avec ce que je 
vivais au sein de la communauté… 
Ces changements m’ont entraînée 
vers une dépression. Tout est alors 
devenu noir, je n’avais plus d’espoir, 
la vie n’avait plus de sens ni de 
saveur. Dieu me semblait loin et 
pourtant, dans chaque moment de 
douleur, il était présent.

À un moment donné, j’ai compris que la meilleure 
manière de toucher Dieu était d’être une pauvre parmi 
les pauvres. Ma relation à lui s’est alors transformée! 
En acceptant ma pauvreté, j’apprends que l’espérance 
est un don de Dieu. Dans les moments de détresse, je 
crie vers lui en tentant d’accepter ma misère et je laisse 
le Prince de la paix venir à moi et me conduire dans 
les bras du Père. J’ai vu le Seigneur au plus profond de 
ma misère. Par sa croix glorieuse, il me conduit des 
ténèbres à la lumière!

Taupoeiti Greig
23 ans, Tahiti

Jeunes, ne soyez jamais des 
hommes et des femmes tristes! 
Un chrétien ne peut jamais l’être. 
Ne vous laissez jamais prendre 
par le découragement. Notre joie 
[…] naît du fait que nous avons 
rencontré une personne : Jésus. […] 
Avec lui, nous ne sommes jamais 
seuls. Il nous met sur ses épaules : 
ici se trouve notre joie, l’espérance 
que nous devons porter au monde. 
Et s’il vous plaît! Ne vous laissez 
pas voler l’espérance. Celle que 
Jésus nous donne. 
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Pape François”

“
- De l’ombre à la lumière -

Tahiti compte un nouvel archevêque! 
En effet, après plus de douze ans 
au service de l’Église de Polynésie 

française, Mgr Jean-Pierre Cottanceau, 
prêtre de la Congrégation des Sacrés-

Cœurs de Jésus et de Marie, a été 
nommé archevêque du diocèse de 
Papeete. Son ordination épiscopale 
a rassemblé l’Église diocésaine le 18 
février dernier. L’équipe de Marie-
Jeunesse Tahiti était présente à cet 

événement, dont Michelle Dijoux, fmj, 
qui s’émerveillait : “Je suis heureuse 

d’avoir vécu un si bel événement 
d’Église. C’est la réponse à l’attente d’un 

peuple… un père nous est donné!”

Ordination épiscopale
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Montréal, Saint-Georges-de-Beauce et Bruxelles
hors-les-murs :

Pour moi, participer aux activités de 
Marie-Jeunesse, c’est venir rencontrer 
des jeunes qui partagent la même foi que 
moi. Les soirées de prière me permettent 
de me reconnecter avec Dieu, de me 
ressourcer. Je prends un temps d’arrêt 
dans mon quotidien afin de contempler 
les œuvres et la bonté de Dieu dans ma 
vie. Par les jeunes de Marie-Jeunesse, 
talentueux, accueillants, contemplatifs, 
fraternels et paisibles, je découvre une 
nouvelle facette du visage de Dieu.

Fritz Gérald Rémy
30 ans, Montréal

MJ Bruxelles me permet d’avoir un 
moment dans le mois où je peux me 
recentrer sur ce que je veux vivre 
comme chrétien dans le monde. Je 
retrouve une famille et des amis avec 
qui je peux être moi-même. C’est un 
instant contre le cœur de Dieu au cœur 
de la ville!

Jean-Baptiste Philippe
23 ans, Bruxelles

Je me suis beaucoup émerveillée 
de l’investissement des jeunes de la 
Beauce. Ces soirées de prière font partie 
de leurs espaces de croissance où nous 
les voyons être des chrétiens debout et 
actifs dans leur foi.

Anne-Florence Elly, fmj
26 ans, originaire de l’Île de la Réunion

Nous sommes vendredi. À divers endroits du 
monde, un grand moment se prépare… 14 
heures : sur le pas de la porte des auberges, 
tous s’affairent aux derniers préparatifs. Une 
fois la voiture chargée, nous voilà enfin prêts à 
partir. Pour quelle destination? Nous prenons 
la route pour une de nos soirées de prière vécue 
à l’extérieur de nos murs!

En effet, une fois par mois, à Bruxelles (Belgique), 
Montréal et Saint-Georges‑de‑Beauce (Québec), 
nous allons à la rencontre des jeunes désireux 
de vivre notre spiritualité, mais habitant loin de 
nos auberges. Dès 17h30, des activités multiples 
(un temps de sport, de jeux ou de louange) sont 
vécues avec eux, ayant pour but de tisser l’unité 
autour du Christ! Ensuite, nous partageons le 
repas ensemble avant de poursuivre avec un 
temps de prière à thème ou bien en célébrant 
l’eucharistie.

C’est un temps de ressourcement privilégié 
pour chacun! Ils en témoignent :

MJ 

MJ Montréal
MJ Beauce
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École
Évangélisation

Internationale

2016 • 2017
d’

Suite à un appel de Dieu,  
des jeunes choisissent de vivre  
une année  de ressourcement, � 
de formation et de discernement  
à travers la vie communautaire, contemplative 
et missionnaire de la Famille Marie-Jeunesse.

pour laisser 
une année de ta vie… 

parler à ton cœur!
le Seigneur 

Donner



à l’école de Marie…  

Une année d’arrêt,
d’écoute et de service 

au quotidien

dans ton choix de vie

Une année de discernement
sous la mouvance

de l’Esprit
pour faire la lumière



École
Évangélisation

Internationale

2016 • 2017d’

Lorsque j’ai découvert la foi à travers Marie‑Jeunesse, 
une question occupait mon cœur : pourquoi j’aime 
Jésus? Il m’a fallu quitter mon île, ma famille et 
mes loisirs, pour vivre l’École d’Évangélisation au 
Canada, afin d’entendre la réponse à ma question.

À travers un entretien, j’ai entendu la voix de Jésus 
me dire : “Ma fille bien-aimée, tu es déjà habitée 
du Royaume de Dieu, je suis en toi!” Enfin, voilà 
la réponse que j’attendais : je suis déjà habitée du 
Royaume de Dieu, je suis déjà sauvée! J’ai compris 
que j’aimais Jésus parce qu’il habitait déjà en moi. 
Maintenant, plus rien ne me fera douter de l’amour 
qui m’habite pour le Christ.

Désormais, je ne vis plus comme avant, mon cœur 
choisit de plus en plus l’amour. Que ce soit à travers 
les tâches, le quotidien ou les situations difficiles, 

l’amour est devenu mon ami de tous les jours. Il me 
permet de recentrer ma vie sur Jésus et de prendre 
conscience que je ne marche pas seule dans ma foi, 
mais qu’il est à mes côtés.

De plus, la prière prend une place importante dans 
ma vie. Elle éclaire les obscurités de mon cœur, de 
mon âme, de mon esprit. Elle donne de la couleur 
et de l’émerveillement à mon regard envers le 
monde. La vie de prière à Marie-Jeunesse me 
permet d’aimer, de me connaître de plus en plus, 
de vivre le temps présent. J’apprends à l’accueillir 
comme un cadeau de Dieu!

Nina Teanuanua
25 ans, Tahiti

Graphiste, aide-soignant, assistante sociale, cuisinière, infirmière, professeur de mathématiques : certains 
commençaient à envisager des études supérieures, d’autres voyaient leur carrière débuter et nourrissaient de 
grands projets d’avenir… jusqu’au moment où ils ont osé écouter ce qui résonnait en eux. Leur vie a alors pris un 
tournant inattendu. L’appel de Jésus a trouvé écho au fond de leur cœur. Pris d’une grande audace, ils ont quitté 
famille, amis et parfois même pays pour le suivre.

Pourquoi ce pari fou de tout miser sur Jésus? Ils en parlent eux-mêmes!

Habitée
duRoyaume Bruno Alphonsine

25 ans, Île de la Réunion
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Marie-Jeunesse :
une vie deFamille!

Quelle joie pour moi de vous partager le bonheur 
de vivre la vie de famille depuis mon entrée à 
l’École d’Évangélisation, il y a trois ans. C’est une 
vie remplie de charité, d’amour et de paix. Être 
avec mes frères et sœurs est source de rencontres 
profondes chaque jour!

Durant ces années à Marie-Jeunesse, je découvre 
que je peux être un petit frère. Étant l’aîné de ma 
famille, c’était difficile pour moi de comprendre le 
rôle d’un petit frère. Je peux simplement poser des 
questions, ou avoir des conseils de personnes plus 
expérimentées que moi. Je m’émerveille de constater 
que ces relations me font grandir en maturité.

Peu à peu, je découvre qu’un autre désir habite mon 
cœur : celui d’être aussi un grand frère. Ça me fait 
tellement vivre de prendre soin des plus jeunes, 
spécialement de ceux qui viennent tout juste d’arriver 
dans la communauté. Pour moi, c’est ça la famille! Mon choix pour l’année à l’École 

d’Évangélisation a été un véritable saut dans le 
vide! Les mois précédant mon départ pour le 
Canada ont été très difficiles. J’ai souvent douté 
de mon appel, mais paradoxalement à cela, je 
m’accrochais au désir profond qui habitait mon 
cœur : connaître Dieu davantage et rencontrer 
son amour pour moi. Je me suis souvent dit que 
je n’avais rien à perdre…

Aujourd’hui, je peux affirmer que je n’ai 
absolument rien perdu. Dieu me comble au 
centuple. Alors que je n’ai fait qu’un petit pas 
vers lui, il en fait mille vers moi! Il me rend ma 
liberté d’enfant de Dieu. Là même où règne la 
mort, il vient mettre sa vie. Il fait de moi une 
nouvelle créature… sa créature!

Il fait de moi
une créature
Nouvelle!

Bruno Alphonsine
25 ans, Île de la Réunion

Chiara Francese
18 ans, Île de la Réunion
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Quelle joie de partager avec chacun 
de vous ces quelques jours forts en 
grâce, vécus en janvier dernier, lors 
de notre Concile des Jeunes 2017!

Nous étions près de cent quarante 
jeunes venus des quatre coins de 
l’île pour répondre à l’invitation de 
Marie! Sous l’impulsion de notre 
thème : “Vivre debout, lève-toi et 
marche”, nous avons vécu quatre 
jours trépidants, rythmés par des 
sketches, des entretiens et des temps 
de prière.

Dieu est passé pour rejoindre 
chacun… Suite à un entretien 
donné par deux de nos sœurs sur 
notre identité d’enfant de Dieu, 

plusieurs ont été bouleversés 
d’accueillir leur dignité de fils et 
fille du Père. Les cœurs se sont 
ouverts peu à peu pour accueillir 
les cadeaux du Seigneur.

Nous avons eu la chance aussi de 
recevoir notre évêque Mgr Gilbert 
Aubry, venu nous enseigner sur le 
thème de l’écologie! Enfin, lors de 
la grande soirée de miséricorde, 
c’était bouleversant de contempler 
en action la parabole de l’enfant 
prodigue! Que de grâces déversées 
ce soir-là… beaucoup d’entre 
elles ne nous seront dévoilées que 
là‑haut. Mais déjà, au moment de se 
quitter, avec ou sans mots, les visages 

transfigurés nous disaient : “Nous 
voulons nous lever et marcher!”

Vivre debout, Lève-toi  et marche!

Mgr Gilbert Aubry, 
   Évêque de  
      l’Île de la Réunion

Concile
Jeunesdes

Île de la Réunion

Christelle Gonthier, fmj
25 ans, Île de la Réunion
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Le thème de notre Concile m’a 
profondément touchée, ainsi que 
la vidéo parlant de l’amour du Père 
pour nous. À présent, j’ai le désir de 
me mettre à prier tous les jours.

Lorianne Groendu, 17 ans

Pendant ce Concile, j’ai vécu des hauts et des bas. Les bas m’ont forgé, 
ils ont contribué à renforcer quelque chose en moi. Cela m’a permis de 
prendre certaines choses en main et de grandir dans la confiance.

Aurélien Houille, 18 ans

La soirée de miséricorde 
m’a permis d’être délivrée 

d’un poids. Pendant la soirée 
talents, le fait de chanter a 

aussi contribué à me libérer. 
J’ai compris que le Seigneur 

sera toujours là avec moi.

Chloé Bègue, 22 ans

Je suis arrivé au Concile en ne 
croyant pas en Dieu. Mais je l’ai vu 
à travers les regards et les sourires. 

Malgré un passé douloureux, j’ai pu 
revoir la lumière et l’espoir. Dieu 

peut reconstruire ce qui en moi a été 
brisé. Le moment le plus émouvant 

pour moi a été la confession : 
accepter mon passé et le surmonter. 

J’ai ressenti une chaleur dans mon 
cœur qui m’a fait tellement de bien! 

J’ai eu le sentiment, pour la première 
fois, que j’étais aimé de Dieu!

Nicolas Laurent, 18 ans

Ce qui m’a le plus touché, c’est 
la vidéo montrant l’amour du 
Père pour nous. Dieu est venu 

remplir mon cœur de son 
amour. Ici, j’ai pu vivre sans 

masques et ça fait du bien, car 
ce n’est pas partout qu’on peut 

être soi-même.

Eddie Azor, 17 ans

J’avais peur de suivre Dieu, 
mais là j’ai compris qu’il 
peut me rendre heureux. 

Être chrétien, ce n’est pas 
suivre une liste d’exigences. 

C’est avant tout une relation 
d’amour, et si j’aime Dieu, je 

ne serai pas déçu!

Mathieu Fontaine, 17 ans
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Tu es là pour vivre et grandir, faire vivre et faire grandir 
les enfants de la grande famille de Marie‑Jeunesse. 

N’oublie pas, par ta manière d’être et de vivre à 
Marie-Jeunesse, tu es toujours en évangélisation. 

Tu es éducateur pour les jeunes qui viennent. Tu es 
responsable d’une famille, et pas n’importe laquelle : celle 

de Marie. (Livre de Vie, extrait du no 208)

Voilà en quoi consiste notre mission à Marie-Jeunesse : 
être avec les jeunes, tout faire avec eux!

En Belgique, les activités avec les jeunes ne manquent 
pas. Ils nous rejoignent essentiellement le week-end pour 
vivre à la fois des temps de prière, dont l’Eucharistie, 
mais aussi pour participer à des soirées de louange, une 
journée créole, une visite de Bruges, un atelier pâtisseries, 
des soirées talents… Tout est occasion pour apprendre 
à se connaître, pour créer des amitiés fortes, retrouver 
son cœur d’enfant, déployer ses talents… Cette vie de 
famille est aussi source de guérison, la chaleur de la 
fraternité est un baume pour notre monde! Trois jeunes, 
Annicet, Amélie et Myriam, vous racontent comment le 
Seigneur vient les rejoindre à travers leur fréquentation 
de l’auberge de Belgique.

Bénédicte Paternostre, fmj 
36 ans, Belgique

Mission
Belgique

en

Pour moi, Marie-Jeunesse est avant 
tout une famille, je considère ses 
membres comme mes frères et 
sœurs. Je sens que je peux vraiment 
compter sur eux. À travers eux, 
j’ai découvert l’importance de 
maman Marie et sa place dans 
ma vie. À travers le partage, la 
prière, l’accueil, l’adoration, les 
témoignages, le respect du prochain 
et les loisirs, Marie-Jeunesse me 
permet de vivre ma foi. Merci! 

Annicet Fonfack
28 ans

Quand la porte de l’auberge s’est ouverte la 
première fois pour m’accueillir, j’ai eu droit à 
un accueil chaleureux. Cet accueil me disait : 
“Viens, tu es chez toi ici, avec ta famille en 
Jésus.” Depuis, j’ai compris que c’est l’amour 
pour Dieu que les membres partagent, parce 
que cet amour les brûle. Je reçois des conseils, 
des réponses aux questions que je me pose. 
J’ai appris à mieux connaître et aimer Dieu 
et Marie. Je découvre qu’on n’a pas besoin 
de beaucoup pour qu’une journée soit 
magnifique, l’important est que Dieu soit là 
avec nous.

Amélie Laverdure
19 ans

Bénédicte et Amélie
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En méditant sur ce que je vis à Marie-Jeunesse, je me rends compte 
que je pourrais écrire sur tant de sujets : la grande douceur du chapelet, 
le fait de prier devant le Saint-Sacrement, le calme intérieur que l’on 
ressent après un séjour à la communauté, la beauté des visages qui y 
sont, la joie sans égale qu’on y retrouve, les messes pures et belles, la 
simplicité du cœur des gens… C’est un livre à plusieurs chapitres que je 
pourrais m’empresser de commencer!

Je connais la communauté depuis 2011. À quelques reprises, j’ai eu 
l’occasion d’y vivre des petites retraites, loin du tumulte quotidien. Ces 
moments m’ont permis de retrouver Dieu et le chemin de mon âme 
lorsque mes pieds se sont égarés.

L’accueil de cette famille est incroyablement chaleureux! Je n’ai pas 
à chercher mes repères, car je suis chez moi, dans la maison du Bon 
Dieu. Je n’ai pas peur de dire quelque chose de travers, ni d’être jugée, 
soupçonnée ou de ne pas être aimée. Chacun des cœurs qui habitent là 
ne désire qu’une chose : le bien de leur prochain. Je me livre donc plus 
facilement aux frères et sœurs et à Dieu. Je sens qu’on prend soin de 
mon âme!

Les partages riches et pleins de sens avec les frères et sœurs sont un 
moyen pour moi de tourner mon regard vers Dieu. Être à l’écoute de ce 
que l’autre a à me dire, c’est être à l’écoute de ce que Dieu veut m’offrir 
à travers cette personne. Ces partages en profondeur me permettent 
d’avancer dans ma vie de foi et de comprendre toujours plus qui je suis 
et vers où je suis appelée à aller. J’aime savoir par quels chemins l’autre 
est passé avant de se retrouver face à moi. J’aime connaître le passage 
de Dieu dans la vie de mon frère, de ma sœur. J’aime entendre les 
grâces que Dieu a offertes pour traverser telle ou telle épreuve! Ce sont 
des partages de vie! Ces moments me permettent de mieux connaître 
l’autre, de mieux le comprendre et donc, de mieux l’aimer. 

Enfin, la douceur de la prière est un baume pour mon 
âme. Je n’ai pas beaucoup de mots pour décrire ce 
que je reçois à travers elle. Elle me permet de 
me rapprocher toujours plus intensément 
de l’amour infini de Dieu. Pendant ces 
temps de cœur à cœur, je reçois une 
paix qui ressemble à celle du Ciel, 
j’en suis sûre!

Myriam P.-Saikali
25 ans

Je suis chez moi

 Famille
Marie-Jeunesse Le Veilleur no 103, Avril – Juin 2017 19



Chers amis, quelle joie pour moi de vous 
partager ce que nous avons vécu lors de 
notre Forum vocationnel 2017! Notre 
thème “Homme et femme il les créa”, 
tiré du livre de la genèse, nous a permis 
de redécouvrir la dignité d’être homme 
et femme, appelés à transformer notre 
monde. À travers des entretiens sur le 
sacerdoce, le mariage et la vie consacrée, 
ou encore par des partages sur notre 
identité, beaucoup ont décidé de se 
mettre en marche vers un appel commun 
fondamental : être nous-mêmes!

Le père Grégory Gémin, fmj, le disait dans son entretien : 
“Accueillir sa dignité, c’est avant tout entendre le Seigneur me 
dire qui je suis.” En me mettant d’abord à l’écoute de Dieu, je 
serai ensuite capable de disposer mon cœur à sa volonté. À 
la fin du Forum, Émilie Poulin, 16 ans, nous partageait : “Ma 
vocation en premier, c’est d’être moi-même. En sachant qui je 
suis, je vais savoir ce qu’est ma vocation.” Sophie Brisson, 28 
ans, nous disait : “Je me suis vue sous le regard de Dieu, je suis 
une merveille de Dieu!” Notre frère Pierlin, 21 ans, partageait 
quant à lui qu’entendre parler de notre identité lui avait donné 
le goût d’être un homme debout.

Jean-Paul II n’a-t-il pas dit : “Si vous devenez ce que vous 
devez être, vous mettrez le feu au monde”? Tout est là, et c’est 
si beau! Le Seigneur nous demande d’être nous-mêmes pour 
être heureux et semer la vie dans le monde… sa vie! Et qui de 
mieux que notre Père du ciel, celui qui nous a créés, pour nous 
montrer ce qui nous habite?

La vocation? Ce n’est pas avant tout décider d’une direction, mais  
se laisser choisir par le seul qui nous rendra vraiment heureux. 
C’est d’abord choisir d’être des hommes et des femmes debout 
dans la foi, mettant toute notre espérance dans le Seigneur qui 
sait depuis toute éternité ce qui est bon pour nous.

Claire-Marie Saint-Ange
25 ans, originaire de l’Île de la Réunion

Forum vocationnel 2017
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Comment s ’ est passée votre rencontre avec Marie‑Jeunesse?
Nathalie : J’avais 18 ans et un regard vide. Je n’arrivais plus 
à trouver un sens à la vie. Un jour, je me suis retrouvée, 
malgré moi, au milieu d’un congrès charismatique où la 
Famille Marie-Jeunesse était en mission. Quand j’ai vu 
ces jeunes avec leur sourire sincère et leurs yeux pleins 
de lumière, j’ai voulu savoir qui ils étaient. Là, j’ai appris 
à connaître cette belle communauté, et Dieu s’est plu à se 
révéler à moi par eux.

Samuel : C’était un moment inoubliable. J’étais chez 
moi à l’Île de la Réunion, et une semaine après les avoir 
rencontrés, ils m’ont fêté pour mes 24 ans. Il y a eu une 
pièce de théâtre, des émerveillements et surtout, mes 
parents étaient présents. J’étais le fils prodigue. Je garde 
jusqu’à ce jour une photo de cet événement où je suis 
entouré de mes parents. C’est la seule photo que j’ai de 
nous trois ensemble.

Vous avez tous deux vécu l’Année Pentecôte au sein de 
la FMJ au début des années 2000. Quels en ont été les 
fruits?
Nathalie : J’y ai découvert l’amour inconditionnel 
de Dieu! Moi, Nathalie Paillé-Morand, je suis la fille 
bien‑aimée du Père! Dieu est vivant et il est avec moi à 
chaque instant. Cela m’a permis de découvrir la merveille 
que je suis! À travers la prière, la confiance que l’on 
m’accordait et l’amour de mes frères et sœurs, j’ai repris 

Nathalie, Éliakim, Maëva, Samuel, Isaac et Bruce
Sherbrooke

confiance en moi et retrouvé goût à la vie. 

Samuel : Je dirais un nom : Marie. Je la découvre de 
plus en plus dans mon quotidien, d’une manière 
très douce, très maternelle, sans aucune exigence ni 
contrainte. Elle est ma mère. C’est très nouveau et très 
beau pour moi. De plus, mon désir de sainteté s’est 
amplifié et approfondi. 

À l’heure actuelle, comment vivez-vous la spiritualité 
de Marie-Jeunesse au quotidien?
Nathalie : Avec la vie de famille, j’ai du mal à 
m’arrêter pour prier. Mais mon quotidien est ponctué 
de petits temps pour Dieu : la bénédiction des repas, 
la prière du soir en famille, l’offrande de notre route 
quand nous nous déplaçons, et bien sûr, j’invoque 
Marie avant chaque rencontre ou moment important. 
Toutes ces habitudes de prière sont ancrées en moi 
grâce au temps vécu à la FMJ. J’ai appris à ne pas faire 
les choses seulement pour Dieu, mais avec Dieu. Ça 
change tout! 

Samuel : Être là simplement pour la Beauté et la Joie 
de Dieu. Cela me semble être un bon résumé de ma 
vie au quotidien. J’apprends à tout demander et à tout 
attendre de Dieu par Marie. 

En quoi ce que vous avez vécu vous aide-t-il 
aujourd’hui dans votre rôle de parents?
Ensemble : En tant que parents, nous faisons beaucoup 
d’erreurs, mais nous avons appris à demander pardon, 
tant à nos enfants que dans le sacrement du pardon. 
Nous avons tellement goûté à la miséricorde de Dieu 
à travers notre cheminement! Nous remettons tout 
dans sa miséricorde et nous avançons avec sa grâce.

Notre famille :
oeuvre de sa miséricorde[ ]

passeursd ’un hérita ge

Un jour, ils se sont sentis invités à suivre Jésus à la 
couleur de Marie-Jeunesse. Aujourd’hui, dans leur 
milieu, ils continuent de vivre de cette spiritualité 
qui les a séduits. Découvrez ces visages pour 
qui Marie-Jeunesse, ce n’est plus seulement une 
adresse, mais un espace dans leur cœur.
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Mot de la fin auberges  
Adresses des 

Merci d’être les mains  de la providence  de Dieu pour nous!

Avis de Recherche
Si vous avez le désir de soutenir notre mission, 
voici certains de nos besoins matériels.

Sherbrooke
1021 rue du Conseil
Sherbrooke, Qc
CANADA J1G 1M2
Tél : 819-820-1500
Fax : 819-820-1737
sherbrooke@marie-jeunesse.org

Réunion
59 rue Roland Garros
97430 Le Tampon
ÎLE DE LA RÉUNION
Tél : 0262-27-12-01
Fax : 0173-76-90-96
letampon@marie-jeunesse.org

Belgique
Rue des Capucins, 19
5590 Ciney
BELGIQUE
Tél : 083-66-84-94
ciney@marie-jeunesse.org

BP 2291
98703 Punaauia – Tahiti
POLYNÉSIE FRANÇAISE
Tél : (689) 40-53-15-12
punaauia@marie-jeunesse.org

Tahiti

Québec
1321 avenue Oak
Québec, QC
G1T 1Z5
Tél : 418-648-2878
Fax : 418-524-1337
quebec@marie-jeunesse.org

Pour l’Île de la Réunion: aspirateur; oreillers; ordinateurs; ventilateurs sur pied; 
lampes halogènes; tondeuse à gazon thermique; raquettes de ping-pong; bougies 
blanches et de couleur; vélos; outils de jardinage (pelles, râteaux); matériel pour le 
ménage (balais, serpillières, balais-brosses); lampes de chevet.
Pour la Belgique : grands tissus noirs et/ou de couleur unie; violoncelle, 
surjeteuse; outils (scie à ruban, disqueuse, foreuse pour la pierre, etc.); guirlandes 
lumineuses; pelles; micros sans fil; appuie‑livres décoratifs; aide‑bénévole 
professionnelle (plomberie, maçonnerie, etc.); lecteur CD portable; bois de 
chauffage; brouette; grands frigos.
Pour Sherbrooke : scie fendeuse à métal et mécanique; vélos en bon état; ordinateurs 
de moins de 5 ans; écrans plats d’ordinateur; souris optiques; claviers USB; livres 
Youcat; amplificateur de guitare électrique (15-20 watt), souffleuses à feuilles; meule 
et ponceuse à ruban; caméra d’inspection. CUISINE : laminoir (matériel de pâtisserie); 
grand tamis pour farine (forme circulaire); instruments de boulangerie (pétrin); 
presse-agrumes électrique; robot culinaire; plaque à gâteau de 40x60 de 3/8 de hauteur.
Pour Québec : extracteur à jus de type industriel; grande friteuse; blender; matelas 
mousse pour adulte; remorque fermée; outils divers de bricolage (plomberie, 
électricité); vélos en bon état; grille-pains; raquettes à neige; gaufrier; PC récent et 
barrette mémoire DDR3.

De temps à autre, il est intéressant de regarder dans le rétroviseur de 
la vie et d’y déceler l’action du Seigneur. Parfois, comme lorsque l’on 
contemple un paysage, certains éléments attirent l’attention : des collines 
plus verdoyantes ou l’immensité d’un lac, la beauté d’une route, etc. Ainsi, 
il y a des événements ponctuant l’horizon de la vie, des moments qui font 
goûter à la présence de Dieu et font jaillir du cœur un : “J’ai vu le Seigneur!” 
Il me semble qu’il est important de se rappeler ces instants pour y puiser la 
force et la certitude que Jésus est vivant.

En ce sens, me revient en tête cette invitation du pape François, comme 
une résonance actuelle de la joie des premiers disciples et comme un appel 
lancé à la conscience de chacun : “J’invite chaque chrétien, en quelque lieu 
et situation où il se trouve, à renouveler aujourd’hui même sa rencontre 
personnelle avec Jésus Christ ou, au moins, à prendre la décision de se laisser 
rencontrer par lui, de le chercher chaque jour sans cesse. Il n’y a pas de motif 
pour lequel quelqu’un puisse penser que cette invitation n’est pas pour lui, 
parce que ‘personne n’est exclu de la joie que nous apporte le Seigneur’.” 
(Extrait de La joie de l’Évangile, no 3)

Laissons l’écho de la Bonne Nouvelle monter à nouveau jusqu’à nous 
aujourd’hui, laissons-la nous transformer pour la transmettre à notre tour!

Guillaume Tanguay, fmj
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Île de la Réunion

Famille
Marie-Jeunesse

Vous pouvez soutenir la mission 
de la

●120 000 repas gratuits  

servis chaque année

●20 000 couchers offerts 

gratuitement à des jeunes de passage 

●Des milliers de jeunes rencontrés

Belgique

Sherbrooke 
(maison de formation) 

et Québec

Île de la Réunion

Sherbrooke  
maison de formation

Vous pouvez effectuer votre don par virement bancaire.
ASBL «Famille Marie-Jeunesse»

EN BELGIQUE
001-3703626-48

EN DEHORS DE LA BELGIQUE
Code IBAN: BE11 0013 7036 2648
Code BIC ou SWIFT: GEBABEBB

Tahiti
Vous pouvez effectuer votre don par virement bancaire.
«Camica Famille Marie-Jeunesse»
Banque Socredo
Code banque: 17469
Code guichet: 00024
No de compte: 20141510000
Clé RIB: 06
IBAN: FR76 1223 9000 1896 4845 0100 064

Merci! 
Votre prière est un grand soutien pour 
toutes nos activités missionnaires. 
Grâce à l’appui financier de tant d’entre 
vous, la Famille Marie-Jeunesse peut 
poursuivre sa mission auprès des jeunes.

Vous pouvez effectuer 
votre don par virement bancaire.
«Association Famille Marie-Jeunesse»
Crédit agricole mutuel de la Réunion
Code banque: 19906
Code guichet: 00974
No de compte: 81343833001
Clé RIB: 58

Vous pouvez libeller
votre chèque au nom de  
«Famille Marie-Jeunesse».  
Nous émettons des reçus 
pour fins d’impôts.

Numéro d’enregistrement:

12447 2911 RR0001

CANADA

Québec

 EN DEHORS DE L’ÎLE DE LA 
RÉUNION
Code IBAN: FR76 1990 6009 
7481 3438 3300 158
Code SWIFT: AGRIRERX
No d’association:  W9R2 0017 69



Activités
à Venir

Québec

Sherbrooke
Belgique

Tahiti

Île de la Réunion

Canada 

Juin

Mai
2 et 11• Accueil d’une classe de terminale du Lycée Saint-Joseph de Pirae
3-6 • Retraite avec un groupe de jeunes de cinquième secondaire
7 • Accueil d’un groupe de jeunes de Bois-de-Nèfles Sainte-Clotilde
9 • Journée jardinage avec les Amis de Marie-Jeunesse
13 • Journée Vie et Lumière
13 • Animation pour le centenaire des apparitions de Notre-Dame de Fatima – La Rivière Saint-Louis
13-14 • Accueil d’un groupe de confirmands
14 • Animation d’une messe de confirmation à la paroisse de Ciney
14 • Journée frères-sœurs avec nos amis du Ciel : Pier Giorgio Frassati et Chiara Luce
18 • Messe de fin d’année au Lycée Saint-Joseph de Punauuia
18 • Soirée de prière pour tous les adultes
19 • Soirée de prière FMJ à la paroisse de Stockel – Bruxelles
20 • Activité de financement : vente de tables
24 • Messe de fin d’année au Lycée Saint-Joseph de Pirae
31 • Animation d’une eucharistie mariale – Saint-Michel-de-Sillery

Avril
18 et 25 • Accueil d’une classe de terminale du Lycée Saint-Joseph de Pirae
20 • Soirée de prière pour tous les adultes
21 • Soirée de prière en vue de la Montée Jeunesse à la Basilique-Cathédrale
21 • Soirée de prière FMJ – Montréal – Centre Étudiant Benoît-Lacroix
28 • Implication dans le projet Lumière dans la ville
29 • Animation d’un camp de confirmands
30 • Journée portes ouvertes avec le Centre PRI (Présence Religieuse Intercommunautaire)

Sherbrooke, Qc
19 au 21 mai

Rassemblement

pour les 18-35 ans

m o n t e e j e u n e s s e . c a

Montée Jeunesse 2017

Suivez-nous aussi sur

www.marie-jeunesse.org
+ d’activités et de photos sur

Viens nous rejoindre!

5-12 • Pèlerinage des frères et sœurs à l’École d’Évangélisation sur les traces 
des martyrs canadiens
10 • Messe d’action de grâces des Amis de Marie-Jeunesse
10-11 • Week-end Vie et Lumière
13 • Animation d’un temps de ressourcement marial – Paroisse Saint-
Charles-Garnier
17 • Participation au rassemblement de la CoReB (Conférence des Religieux 
de Belgique) 
18 • Procession du Saint-Sacrement avec la paroisse Saint-Nicolas – Ciney
19-31 juillet • Chapitre général– Maisons fermées


